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Les Allemands se 
ar milliers 


DE LA FRONTI 


HOLLANDAISE A TRÈVES 


Dusseldorf à portée des canons alliés 


ÈRE 


L’ERFT EST FRANCHI 
à 1 1 kilomètresde Cologne 


armées olliges déferient en direction du Rhin. Les positions défensives des Allemands s'écroulent 
les wnes oprès les outres. Telle est lo coroctéristique deglo journée, oprès une avance rapide des troupes cr 


emencounes. 

Lo retraite alle 
Honterie omericome mo: 
rompre sa marche vers le Rhin en 


poursuivant l'edversoire. 


CHEZ RENAULT 


Quand l'Etat 
devient Patron 


Dans un espri 


magnifique, les “anciens” et les 
“nouveaux”, malgré les difficultés de L'heur: 


ont remis en route l'immense usine 


Je suis un ancii 
‘Ce n'est donc p. 
de’ Billancourt. 


des usines Renault. 
ns émotion que j 


repris le chemin 


A première vue, le bâtiment de la: direction n'a pas 


changé. Les squelettes des bu 


des pa techniques semblent toujours dominer le ma: 
gami d'e: 


xpesition. 


reaux du € igi » ot 


Au milieu de la pelouse, dernier vestige du parc de la 


maison de campagne des parents de Loui 


et de Marcel 


Renéult, voici le tank vainqueur de l'autre guerre et la 


serrë d'où les deux frères 
voitgre. Tout autou 
une Superficie grande comme 
sorties plus d'un million de R 

Dans le hall de la direction 
reconstruit après les bombarde- 
ments, exactement tel qu'il était, 
c'est le même chef de réception 
aut m’aceuellle comme si je ve- 
nais pointer à l'horloge. 

Les huissiers portent la livrée 
jenne: Renault à la casquette, 
ault aux boutons Sur la 
ie, je relis l'ordre de Pétain, 
commandant en chef les armées 
du Nord-Est, citant Louis Renault 
et les ouvriers qui ont construit 
les tanks de 1910. 


n nouveau ron 


En montant l'escalier qui con- 
duit au bureau du « patron », 
vais-je Je croiser, comme cela 
m'est arrivé autrefois? Vais-je 
retrouver l'impression de terreur 

que ce petit homme 
¡fe barrée de deux rides 
si profondes inspirait à 35.000 
hommes, à tout le personnel de 
ses-usines, les plus vastes d'Eu- 


1 
"Ron. Malgré le cadre identique, 
je país Que tout est change 

Le « patron ».s'est mis au ser- 
vice de l'ennemi, Il est mort 
avant d'avoir été jugé, mais, par 


ti 


o 
usihes sont devenues Regie na- 


nee rm Lens 
Rena: Son adjoint est aussi 
un n des usines. 
Le 
ER 
RZ 
tant des deux guerres, ancien 
directeur de la Compagnie géné- 
eee en D Les 
RE See 
à gagner de l'argent comme du 
Leen et I 


la ‘direction des 


istantes 
Se sport Il a créé des camps de 
Vacances pour les enfants du 
personnel, une maison de repos, 
Une clinique, un service de pré- 
vention des maladies profession- 
Beiles, 1} veut monter pour le 

‚des cultures collectives 

termes des environs de 
gang Organiser les Joss au 

‚en de cercles et de club 

mettre au point la promotion ou 
Vrière. 1} veut faire élire au pl: 
Vite le Comité d'entreprise dos 


Ss ; 
ee a u 
TRE ne: 
PURE a Stier at 
RUE 


des cent: 


du gouvernement, les | 


ont fait sungir leur première 
d'a s'étalent sur 
la ville de Chartres, d'où sont 
enault. 


| M. Lefaucheux a done dû 
d'abord retrouver les ouvriers. 
Na récupéré une partie de ceux 

ent dans de maquis. et 
Chantiers de SN CE. 


| das 
| sont en Alle- 
magne. L'usine fait vivre main- 
| tenant seize mille personnes dont 
treize mille ouvriers. 


J.-H. MORIN 
(Suite en page 2) 


[Les transporteurs de blé 
ont manifesté ce matin 
| place de l’Hôtel-de-Ville 


| Manque.de transports.. Telle 
est, on le sait, l'excuse que fen- 
tent de se donner les services 
officiels du Ravitaillement. Les 
| camionneurs ne sont pas de cet 
|ävis. Venus à Paris avec des 
| chargements de blé de tous les 


| coins de l'Ile-de-France, des dou- 

zaines d'entre eux ont attendu des 
jours entjers qu'on, veuille bien 
| décharger leurs véhicules. Les 
| moulins de Paris, parait-il, sont 
| encombres. Las de perdre leur 

temps. les transporteurs ont. ce 
matin. manifesté : avec leurs 
| camions chargés de sacs de blé 
[iis se sont rassemblés place de 

l'Hôtel - de - Ville. Les services 
responsables ne peuvent-ils vrais 
| ment pas faire activer le dé» 
| chargement des véhicules ? 


de s'est occentuée sur tes fronts de la 1* et de la 9° armées, à tel point que lin- 
ent difficilement le contact. Elle a été motorisée en port 


pour lui permettre de ne pos 

Un signe qui ne trompe pos sur 
le moral des Allemands est le nom- 
bre considérable des officiers et des 
soldats qui se rendent sans combat- 
tre et qui se chiffrent por milliers. 

Du matériel en quantités énormes 
est tombé intact aux moins des 
Alliés. Un pont sur la Roer a été 
occupé sons coup férir. 

Ainsi, on assiste qu prélude du 
retrait 'allemond sur la rive orien- 
tole du Rhin. D'ailleurs, les pro- 
at favorablement sur 
de la frontière hol- 


L'ERFT FRANCHI 


Face à Cologne, selon l'United 
terio” oméricoine o 


certaines unités 
crochent aux grosser agglomerations 
comme Munchen-Glodboch, octuel~ 
lement encerció, selon jo B.B.C., 
et Rheydt, qu'elles veulent trons- 
former en forteresses. 


MENACE SUR TREVES 

Chargée de fixer l'ennemi, l'or- 
mée Patton remplit som rôle. Elle o 
ovoncé en moyenne de 5 kilome- 
tres depuis hiet, dons le terrain 
difficile de Eifel, mettoyant en- 
tièrement la rive gauche de lo 
Prüm, est entrée dans Bitburg et 
a coupé la grande route Bitburg- 
Trèves. 

Une menace d'encerciement 
le nord et par le sud de la 
ville impériole de Trèves, dont les 
Américains sont à moins de 8 ki 
lomètres, se dessine. 


ROKOSSOVSKY 
en vue de la Baltique 
entre Stettin et Dantzig 


LONDRES, 28 fé 
vrier. — On mande de 
Moscou à l'agence Reu- 


ter Les forces du 
maréchal Kokossovsky, 
qui poussent vers la 


Baltique en vue d'isoler 
Dantzig et le couloir po- 
lon: e 


LES ALLEMANDS 
ont abandonné Neustettin 


pes 
e! la ville 
de Neusteiun. à mi-chemin entre 
Dantzig et Stettin. (U.P.) 


= 


Vennemi depuis que celui~ 
ci avait perdu ses voies fer- 


res... Une attaque aérienne, 
dans la nuit du 22 février 


LA CONFERENCE 


DES C.D.L. 
| prépare les Elals généraux 
de la Renaissance française 


remière conférence pério- 

dique des présidents de Comités 

est réunie, ce 

le siatw des 
E 


| “Daas son discours d'ouverture 
| M. Saillant, président du Comité 
| National de la Résistance, montra 
le rôle que le C.N.R. doit encore 
jouer. 
| Ne de ia volonté nauonale, 
dit-il, il tient ses responsabilités. 
| non pas d'une lol mais des évè- 
nements. C'est l'organisme de fait 
ui subsistera jusqu'à ce que la 
Tance se soit donné une nou- 
velle constitution. 

Y souligna que le C:N.R. n'était 
pas un organisme concurrent du 
|; Eouyernement et que les desac- 
cords qu'on a pu constater © 
derniers temps proviennent. d'une 
différence _ d'interpretation - du 

contenu du programme 
Celui-ci pense qu'il aut tenir 
compte des avis de i'Assemblée 


consultative 
On prötend, «Mt M. Saillant. 
ler -réformes de structure me 
par -cunatitutionveles, | ais 
Karantidweng. le der in 
patrie aß Même titre ia ré 
forme + de strurfare "gfögraphlije 
qu'est la gan 


du Rhin de 


quertiohe fran 
deste Walmatir > 


Les camions mossés devont l'Hôtel de Ville 


Al 
arriére - gardes, on 
maintenant l'ennemi multi. 


LONDRES, 28 février. — Selon les ren- 
seignements communiqués du quartier 
général du maréchal Montgomery, la 9° 
armée est maintenant à portée de canon 
de Dusseldorf. 


Ayant pris 
forces canadiennes ont pé= 
nétré de plusieurs cent: 
nes_ de mètres dans le 
« Hochwald ». 

Sur le flanc sud de lar- 
mée canadienne, là où le: 


nds ont laissé des 


voit 


plier les drapeaux blancs, 
tandis que les replis et, le: 
redditions augmentent. Les 
rives du Rhin, entre Nimè= 
gue et Honnepel, sont net- 
toyées sur une distance 
d'une quarantaine de ki 
mètres. (U.P.) 
hieraua . 


A SAN-FRANCI 


La France siégera 
comme puissance invitante 


Le Conseil des ministres s'est réuni, ce matin, sous la 
présidence du général de Gaulle. 
M. Bidault, ministre des Affa 
compte de son voyage à Londr 
D'autre part. le Gouvernement 
a décidé de donner une suite fa- 
vorable à ia proposition qui lui | la politique du gouvernement 
ar les gouvernements | en cette importante matic 

Etats-Unis, de Grande-Breta- | Le prochain Conseil des mi. 
me et de PU.R.S.S., à participer | nistres, qui doit poursuivre h 
ec eux et avec le gouverne- | discussion du projet de M. Men 
ment de la Chine aux invitations | dés-France, n'aura, lieu qu'apre: 
a adresser aux nations unies pour | ja déclaration du général de 


nes, de San rane se: | Gaulle devant l'Assemblée con 
BRETT IH ke 


Un accord de principe | LE RAVITAILLEMENT 
sur les nationalisations | devant la « Consultative » 


On confirme qu'un accord de 
principe a eté realise au Conseil | | Débat sur le ravitaillement, cet 
des ministres d'hier sur le pro- | après-midi, à l'Assemblée consul- 
et Présenté, per, Mme Verger reproche au sont 
x vernement de pratiquer une poli- 

sation de certaines industries et | {gue trop libérale en matière de 
sur mitation du secteur | ravitaillement alors qu'il faudrait 
qui restera libre et du secteur | nu contraire faire preuve de très 
RE roe | grande fermeté. 

Le général de Gaulle, qui doit | °° kamadier 
faire, . après - demain, devant | 
l'Assemblée consultative, une 
déclaration sur la politique in- 
térieure «du gouvernement, pre- | 
cisera également à cette occasion 


trangères, a rendu 


ES jeunes Français des classes 40, 41 et 42, qui vont être 
appelés sous les“drapeauz per la -décision ministerielle 
annoncée hier, ne sont pas des mobilisés ordinaires. Ils 
sont les conscrits de la victoire. Aussitôt entrainés. c'est-à. 

dire dans quelques mois, ils vont avoir ia tâche et l'immense 
honneur d'entrer en Allemagne, nom plus, espérons-le, pour y 
combattre, mais pour y aurer, per lenr présence, Vepplication 
des conditions des armistices et de la pair. Ils seront les soldats 
et les représentants de la France sur le Rhin et au delè du Rhin. 
Tis seront aussi les témoins fidèles qui rapporteront à leurs pa-. 
rents et à leurs amis en France l'image de la vie dans les pays 
rhénans qu'ils occuperont et dont l'importance est si grande 
pour notre avenir. 

On entend beaucoup parler, dans la presse et ailleurs, des sys- 
temes techniques qu'il faudra metire en œuvre pour limiter et cone 
tróler les armements, l'industrie, la politique de l'Allemagne. 
Toutes ces belles théories, applicables immédiatement après la 
défaite allemande, deviendront vite Ulusoires si nous n'avons pas, 
à côté et au-dessus d'elles, une politique de contact avec les 
Allemands. Ce serait une folie de compter sur la force seule 
pour rendre inoffensive, à la longue, l'énorme Allemagne. Nous 
devrons avoir, en même temps que la force, l'intelligence des 
rra] et de l'état d'esprit particulier à chaque region du 

Notre armée de 1918 avait brillamment réussi, cu début, dans 
cette wie. Tous les Français qui ont participé à l'occupation des 
pays du Rhin, après l'armistice, se souviennent qu'ils entretenaient 
avec les populations locales, des rapports dépourvus d'hostilité 
violente, parfois amicaux, et que le temps aurait súrement permis 
d'améliorer, jusqu'à autoriser entre elles et nous une coopération 
féconde. L'incompréhension de nos grands Alliés et d'une partie 
du public français nous a privés du temps nécessaire pour réali= 
ser ces grandes espérances. Les Rhénans, qui auraient pu rester 
nos amis, ont été ressaisis par Berlin et lancés, une fois de plus, 
contre nous. 

Puisse la connaissance de ces faits de l’histoire d'hier animer 
nos jeunes soldats. Puissent-ils se passionner pour leur mission de 
défense et de prévoyance sur le Rhin ! 

Philippe BARRES. 


CHEZ RENAULT 


nationalisé 


sortent chaque jour des ateliers 
mais jusqu'à ces derniers jours, 
ces camions devaient être stockés 
car il était impossible de les 
« chausser » de pneus, 

— L'avenir ? 

— Nous allons fabriquer des 
Juvaquatre qui brüleront hı 
litres d'essence aux cent kilo- 
mètres, et même des 4 CV, dont 
il exisie déjà un prototype, qui 
ne brülent que quatre litres 

Allezvous decentraliser ? 

— Déjà 4.000 personnes travi 
lent dans les usines annexes 
Mans. D'autres annexes vont être 
créées. 


(Suite de la première page) 

La regie a dû également faire 
face à d'immenses difficultés d'ap- 
provisiounement: pas de charbon, 
pas de courant. Bien qu'elle ait 
survécu par miracle aux bom- 
bardemenis aeriens, la centrale 
de l'ile Séguin est jue arrétée 
faute de charbon. Et pas d'acier ! 

— Cet niver, pour économiser 
Je courant, les ouvriers ont tra- 
vaillé par équipes, nuit et jour 
dans des ateliers où la tempéra 
ture ne depassait pas —2 et sur 
des châssis sur lesquels la neige 
he fondait pas. 


Pourtant, la fabrication a re- |» Quand la vente à la clientèle 
pris car il règne maintenant | reprendra, nos vingt succursales 
aux usines un esprit magnifique. |et nos dix filiales, qui sont 
L'épuration est terminée. Elle a | en veilleuse, repartiront comme 
abouti à 75 renvois, à des blames | avant la guerre. » 
et à des mutation: L'adjoint de M. Lefaucheux 
Le gros client est l'armée fran- | s'est tu. Sans doute revoit-il 
aise. Pour des raisons de sécu- | comme moi la grande cour des 


Fité, il est impossible de donner 
le chiffre exact de la production. 
Plusieurs dizaines de camions 


usines, aujourd'hui si calme, dé- 
bordante, comme jadis, j 
de voitures 


seurs, de clients, et les trois cents 
voitures neuves qui sortaient cha- 
que jour du hall de l'atelier de 
livraison. 

La régie nationale connaît 
les mêmes difficultés que toute 
l'industrie française, me dit-il 
enfin. Ni plus ni moins. Je crois 


mots croisés 


"mv Vv Vivi vin x x 


H 


' 
2 à l'avenir de lautomobile fran- 

€aise, done à celui de « nos » 
5 usines 


J.-H. M. 


L'EXPLOSION D’AJACCIO 
a fait seize morts 


MARSEILLE, 28 février. — 
C'est à Ajaccio que s'est pro- 
duite l'explosion signalée hier en 
Corse. Un wagon de munitions 
a explosé en gare. 

Seize personnes ont été tuées. 
On compte également six dispa- 


eserves 


PROBLEME Ne 9 


Ancienne 
re. 


u charpen 


BOURSE DE PARIS DU 


Les Rentes ont, 


encore une fois, les hon 


Chez vos fournisseurs 


Viande : 120 gr. pour 
Jours me $ et BA). 

Conserves “amériesives : 80 
er. (DD) 

Tickets prorogts : 8 de fe 
vrier (boucherie): BA et BB 
(Chareuterieh ; BE (beral), 

Vin: 1 litre & partie du 27. 

Pâtes : 230 gr. avec DK. 

Confitures : “avec DC. 500 
gr. aux dt, 32.38 : 200 ge. 
Aus autres 


Vos inscriptions 
Saindoux : avee GD. 
„Margarine ; 100 gr. aux Es 


i. M. C, V, avec GA el 
GE iavant le 3 mars). 


15 


courses 


Demain à Auteuil 


Camélia 


2.400 ‘nr 


piat), 


passe pour être en cou 


Brocatelle, qui sera sur sa distan- 


CEE mt la nine pet 
MEMENTO-COURSES 


Enghien, 24 et 26 février 


Quitimanc 


RE a, | | mus et 224 blessés, dont 44 RAe- 
ORIZONTALEMENT. Vement attel pai 

Metal, Importane quand elie ost r Re muet de Se ma cre, A Suivre 

ver arg eh marine nationale ont subi d'im- 

Anteitizibin. #7 fresctl | | portants dégâts et dix maisons a perdu toute chance au 

6. Interrompent. Sur le iam. | | Ont été détruites 

xo Ce que sont les 


28 FÉVRIER (Ci 


curs de la séance 


Quasimodo, Crédit Industriel ..] + 
— 111. Estaires — IV, Mein. Vou 
V. Alun, Toa.— VI. Se, Lyonnais 
VIE Do. Haye = é Centrale 
Est, All, — 1X. Usurpa- 
— x. HA, Vitesse, 


Industrielle 
trie 

Mot. 

nla) 


a 


Eel.Ch, 
Gaz et Elec (ii 


et Fi 


au bénéfice 
des Forces Françaises Libres 


| 
Sous la présidence du général 
de Gaulle, un gala est organisé 
par le « Club du 18 juin 1940 », 
les ler et 2 mars, au bénéfice | 
des Forces Françaises Libres. 

Ce festival aura lieu au Nor- 
mandie, avec le concours de Jo- 
séphine Baker, Jean-Pierre Au- 
mont, Habib 'Benglia. Samson 
Fainsilber, l'orchestre Bob Gor- 
don, Fernand Gravey, André 
Luguet, Marianne Michel, Serge 
Peretti et Yvette Chauviré, 
corps de ballet de l'Opéra. 
ballet d'irène Popard, le French- 
Cancan d'André Denizart, 

La location peut se faire au 
Normandie et dans les agence: 
Places de 500 à 3.000 

Des autobus sont prévus à la 
fin du festival. 


80 fr. 


Jos 


Travaux ä ioe 


Demandes d'emploi 20 fr. 


droit, lie,ös-lettres, ex- 
et directeur admin., 


ch, sit. b. rémun, Eer. dern, cri rer, 
3, Bid des Itäller hem., ou cols class 
. cher, pia. Vend. 
Ecr.  HERBUTE, 
St-Germain-Laye 
TRE libre suite, de MAQONNERIE es 
Piquet. Tnv.52- de bains gi luxe en 


Aus viren 


Me 


taire, Paris 
Papier, 
DOR. 


Teseis. | 7g 


x. 43, 


mécanic, garagis 
auffeur particulier, 


Treilbard, recherche 
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UN GALA DANS JOURS 


Vendredi dm Mars à 18 h. 45 


Tirage de la lére Tranche 1945 | Demo) 


TH. des CHAMPS-ELYSEES | 
Vendredi 2 Mars à 20 h. 


ROLAND PETIT 


Bollet inédit de H. SAUGUET 
et 8 créations nouvelles 


LOTERIE 
NATIONALE 


Centre Albert Thomas 
et Henri Sellier, à Suresnes 


Maison 


Belle 
sanft 


Mais. 


SENS ur 
mere PE 


a. 


ze AUBRAC 


erme parf. état 


Késion SAUNU 
TERRAINS 
{Ancienne de GANTERIE) 
Imm. HAVAS. 
PARIS 


te 143 


demande 


CHAINE de MONT 


à | hes dem fae, MCE 
| AUTEUIL | 


Imm.p.d.t 1 


tt em far 


FE e Chätilion. Montre 


AVANT 


A Paube de la saison routière. 


LE NATIONAL X FLAMION | 
M. S ilh Montes et partants certains | | candidat tricolore | 
. Sarrail „Dimanche prochain, A Cagnes, s'ou- | | „Alamion. jeune fou 

... vrira la saison routiè: Avant pre- Paper ite Mess Se 
présidera > miee départ, voici quelle sont a équi- | | gehe” en dern i 
pes complètes des marques française pt or f 
M. Sarraila, commis- ALOYÓN (M. Ludo Pewter) à Catti, | | dana Lawine di 
Idée, Maye, Rossi, Mithouard, Mull: Gaempomne. puis ov 
Boda. „ Bounaventure, | Brus,  Souliac. | } juni sent d'être re 
usöot, Chamang, Kalsserian, Schmitt, | $ 109%, doma te once de 
dot, Husson. Viseminck, De Simpe ame Comme: aller 
Inere, Decorte, Ric rt, Hotog, Decin. om 
DILECTA (M. Véron) : A, Goutal, Guégan, Gui yg ba! $ 
Be cross, patronné par | ler, Martineau,” Piot, Tiger. B, Jeo Rousser prus, | } me. vit y 
© Parle-presee = Billes. Pousse. Deivöye, Roux, Le itouch, Honduel comme y 
DEPUIS 41 ANS. po TE Sercu, Depredhowme, Kete Francs i 
“RAY (M. Ray) : 1 Teisselre. Fricker, B. Ti 
Faure, Cogan, Glorgeiti Merian, Er 
Mel lc s 
3 OT (N. i 
ber Mer Pots en 
Giguet, Hocquet, Sar vire Lannion (72) e 
METROPOLE (ar Beltenger) : Thiétard. Farri i 
y Macorig. Huguet. Level, fost 


-4 TAL-LUCIFER (a. Evrard) : Roble, Quentin cet! 
podre fr velfalt. Chapatte. Delacotte, Hordela 2s ar 
- - NCE-SPORT (Y. G. Couprs) + Gianello, Gat 
Tel père, tel fils... || ni A. et T. Van Schendel Carini, airan Gey 
Dimenche, è Aiti, un Valentin, Massal, Gavelie, Siciliano, “Rémy COS LA | 
oore de 18 anf et de: || y ¿EBRA (A, Kersting) ; Grimbert, Vergii, Munie 
al acclamer tant || p ROCHET (A: Ventacausy à Mallet, Panier, Pieters, | Pure, at nt À 
~ y PAYAN Ur. Pe Dd. Ee Ca - e al 


JAUREGUY 
cherche un ailier 


| RENAISSANCE - 15 DERNIERES por 
| suite d'engogements onterieurs de 1 
mense succés = LA DAME DE CHEZ 


qar 


neur Ni 


frottait 


beyre lui avait, 


produit 
on, 


possible 


de Bergougnon 


les vestioires des 


teurs pour repérer les 
liers. 


de 
remplacer 
point faible de 
miére équipe de France. 
Combes est également 


atch 


magni. GARIN (M. € 
mom TANI : A 
DARDENN 

150 eoure 


Avant le 
match Fumel 
Stade Franç 
l'internati o n a 
Adolphe | Jouré- 
guy, sélection- 

1," posso dons 


de dimane 


‘ai besoin d'un bon | Houle hb.” lkichardi 
dit-il à M. Vissol, | dricux 

le match, Brulé iu 

les mains Eut 


une grosse im 
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